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PORTRAIT

L'aventure commence en Tanzanie
Une médecin-dentiste romande dans une clinique d'Afrique de l'Est

laventure.ommen.e à Dar er sàlaam le 23 o.tobre dernieLE le
ÿest pouEuivle deux jour plus tard dans une .linique d lfakara,
une petite ville rurale du sud de la Tanzanie. Elle va durer l2 joure.
Pour l'une des parti.ipantes, la lüartigneraine Christel Baillifard,
méde.in-dentiste à Aigle,.e seroni l2jôurs de dépaysement pro-
fessionneltota. Pendant près de deux semalnes,elle va travailler
dans.ette clinique pourâ.quérir !neformation ef chirurgie den-

«fobjectif de ce séjour,explique Chistel Bal lifard, était de.olabo.
reravec les pe6onnes travaillantdans cetteclinlqu€ touten appre'
nant a _te,venr avec des res5o-'ces I rrrees Nous dvon. d ., r dp

Cecouudeformâtioncontlnueà fakararépondaitdo.càcettephi-
losophler inverser les rôles entre les intervenants nord{ud. Le per
sonnel afrkain de la c iniq!e a lransmls un savoirjalre dans le do
maine de l'art dentaûe à une petite dizaine de personnes,dejeunes
diplômés suisses ayant deux ou trois ans d'expériences. 5ur place,
un médecln dentistesuisse, e Drltllchae Wi li, et le D. lÿael [4rinqo,
responsab e de laclinique.

\ous .ous sommes ent, è 'es a enleve, une denr avec p'erq, " ',"_.

pouruit Chrhtel Bal lifard. 5i nou s n'y parvenions pas, nous fais ons
alo6 appel à un dentiste local forrné en Tanza n ie, qui nous montrait
toTmênlpro."de' (êqui.oJsaperrrdàcque,unee.per,e-ce
etunepratiquedansd autres.onditionsquecel esauxquelles nou§
sommês habitués i.i.Ce fut un réelé.hange de savoir faire.,

Un é.hange qri test égaemenl pouEuivit dans les écoles, ou
.haqueéèvea reçu une broseà dents.

Quel sentlment Ch risiel Ba illifa rd retient e le? «Nous avons pu faire
beaucoup de choses en peu de temps.Cette expérience de.hirur
gletropi.aleétàitvraimentpositlve.Là'bas,nousavonsdüsodirde
notre cabinetde notre confort helvétique.» Et ça n'est pas peu dirc:
l'électrkitéde a.linique étantfournie pâr un 9énérateurquand ce
lui-.ltombe en panne,c'est le système D:on tédaire avec un télé
phone portabel«Cela remet esvaleu6au bon endrot...,

rüai5 ChrÈtel Bâilifârl relève ausi quelques zones d'ombre:.Ar
racher une dent coùte le prix d'une bière. De .e fait, et.'est bien
dornmage, on fait à lfakarà peu de traltements .onservateurs.
On tràvaile surtout dans Iurgen.e. Sauf peut-être à lâ période
de5 ré.oltes. Là,les gens ont plus de moyens, et demanderont a
po5e d u ne prothèse ou un traltement de racines.' jrt


